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COURS N° 01 :  

Initiation à la sociolinguistique et apports définitionnels 

 

I. Introduction à la sociolinguistique : 

Aujourd’hui, nous pourrions parler d’une arme à double tranchant, l’un qui va de la sociologie  

et l’autre allant de la linguistique vers la sociologie. 

Plusieurs enquêtes ont montré que la langue n’est pas seulement un moyen de communication 

qui s’établit entre les hommes. Elle n’est pas uniquement une armada de contenus  mais elle 

est considérée comme un véritable indicateur de la position sociale et des rapports d’individu 

à individu. 

En effet, chaque communauté linguistique  possède un certain nombre de variétés 

linguistiques, celles- ci sont différentes les unes des autres. 

De manière générale, chaque langue relève d’un domaine spécifique comme la langue du 

tourisme, la langue des banques, des assurances, de la biologie. 

On peut passer d’une variété à une autre en fonction de l’usage dans des situations 

communicationnelles bien différentes.  

En filigrane, ce sont ces passages et  transitions d’une variété à une autre qui font l’objet de la 

sociolinguistique. 

La sociolinguistique tend à découvrir les normes sociales qui déterminent le comportement 

linguistique dans un groupe social et /ou dans une ethnie. 
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Elle a affaire à des phénomènes  très diversifiés. A titre indicatif les fonctions , les usages du 

langage dans la société, l’analyse du discours , les clichés que la communauté linguistique 

peut porter sur sa langue, ainsi que la standardisation linguistique. 

La sociolinguistique  se donne pour tâche de décrire les différentes variétés coexistant à 

l’intérieur de la même communauté linguistique. 

Elle pour objet : les variétés linguistiques, les interactions verbales et les différents problèmes 

qui relèvent du plurilinguisme comme le code switching, l’emprunt, le mixing, etc. 

A la page, nous y lisons : 

    «  En abordant la question des rapports du phénomène linguistique avec l’espace, on quitte 

la linguistique interne pour entrer dans la linguistique externe. 

Ce qui frappe tout d’abord  dans l’étude des langues, c’est leur diversité, les différences 

linguistiques  qui apparaissent dès qu’on passe d’un pays à un autre, ou même d’un district à 

un autre.[…] Ainsi la diversité géographique  a été la première constatation faite en 

linguistique. » (CLG : 289) 

 Un bref historique sur la sociolinguistique : 

Il existait bien des disciplines qui étudiaient les contacts de langues  telles que la linguistique 

historique ( Meillet, Marcel Cohen) ou encore la linguistique anthropologique (Sapir) 

La sociolinguistique est une discipline faisant partie de la linguistique externe ( non- 

traditionnelle) est parue dans les années 60 en  Amérique. Comme précurseurs, nous en 

citerons : Jean- Louis Calvet, Delle Hymes
1
, Fishman

2
, Gumperz, Labov, Ferguson et bien  

d’ autres. 

Il est à noter que chaque théoricien a développé un champ disciplinaire bien particulier et 

déterminé. 

A. La naissance de la sociolinguistique :   

 Le contexte historique :   - la seconde guerre du Vietnam, la crise 

économique, l’inflation, le choc pétrolier et le chômage qui a frappé les 

minorités linguistiques
3
. 

 Pour remédier aux problèmes rencontrés à l’école, le gouvernement a lancé une politique 

sociale à laquelle ont contribué les chercheurs  comme labov, Fishman et autres ayant 

                                                           
1
 Contact de langue et créolistique. Il est connu par le célèbre schéma de communication SPEAKING. 

2
 Les langues véhiculaires et vernaculaires 

3
 On vise les Noirs, Indiens et portoricains . 
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comme objectifs d’aider à résoudre ces problèmes. Pour eux, la différenciation linguistique 

est indissociable du pluralisme culturel dont toute société est témoin, et le langage est investi 

de valeurs  économiques et sociales .» (Christian Baylon : p16) 

 Le contexte épistémique :  

La linguistique ne peut pas échapper au contexte épistémique ; en partant du constat que la 

langue n’est pas une nomenclature et qu’on ne peut pas l’étudier isolément. Il s’agit bel et 

bien des facteurs déterminants du langage agissant la communication dans la société.( la 

sociolinguistique). 


